
Le mode de production cybernétique terminal

L’apocalypse est pour tous. Une classe dominante ne peut survivre sans
un prolétariat, c’est un principe dialectique : il n’y a pas de lumière sans
obscurité. Un riche sans pauvre, quel intérêt pour le riche ? Il ignorerait
qu’il est riche ! Cette scission peut aller à l’infini et le résultat est zéro. Cela
n’aura pas lieu.

Le mode de production cybernétique terminal annonce la fin des classes
sociales, pas la fin de l’Humanité. Ceux qui n’ont que la vanité des richesses
et du pouvoir immenses seront emportés dans le flux de l’Histoire par la
tempête qu’ils contribuent eux-mêmes à construire. Ils le pressentent, sont
inquiets, donc augmentent le contrôle et la paupérisation de leur prolétariat
par transfert addictif de richesses, ce qui ne fait qu’empirer le déferlement
qui les attend.

Une partie de leurs complices, les cons-sommateurs encore prospères,
vont les accompagner. L’immense majorité de l’humanité (~80 %) n’a pas
de voiture, ne prend pas l’avion, mange peu et mal, consomme peu par
pauvreté.
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